
Burundi : la députée Hafsa Mossi se sentait menacée avant sa mort

  RFI, 25-07-2016  Le ministÃ¨re burundais de la SÃ©curitÃ© publique a annoncÃ© vendredi 22 juillet lâ€™arrestation de trois
personnes dans le cadre de lâ€™enquÃªte sur lâ€™assassinat de lâ€™ancienne ministre Hafsa Mossi le 13 juillet dernier. Le
communiquÃ©, signÃ© de la main du porte-parole du ministÃ¨re, affirme que les suspects ont avouÃ© recevoir des ordres et
des financements du Rwanda.  Mais des doutes subsistent dans cette affaire, d'autant que la dÃ©putÃ©e de l'assemblÃ©e de
la CommunautÃ© des Etats dâ€™Afrique de lâ€™Est (EAC) avait, selon nos informations, reÃ§u des menaces.  
  Il y a prÃ¨s de deux semaines,Â Hafsa Mossi tombait dans une embuscadeÂ Ã  proximitÃ© de son domicile Ã  Bujumbura. La
police Ã©voque trois assaillants Ã  bord dâ€™une voiture au vitres teintÃ©es immatriculÃ©e en Tanzanie.  Des personnalitÃ©s de
tous bords avaient exprimÃ© leur sympathie aprÃ¨s cet assassinat. Mais selon son entourage, Hafsa Mossi se sentait
menacÃ©e, y compris au sein duÂ CNDD-FDD, le parti au pouvoir dont elle Ã©tait membre.  Lors de sa visite, il y a un an,Â au
camp de rÃ©fugiÃ©s de Mahama au Rwanda, Hafsa Mossi avait pleurÃ© devant les conditions de vie des rÃ©fugiÃ©s. L'image
avait fait le tour des mÃ©dias.  Son collÃ¨gue au sein de lâ€™assemblÃ©e de la EAC, Abubakar Zein Ã©tait prÃ©sent lors de cet
Ã©pisode. Il raconteÂ : Â«Â Dans le bus du retour, elle a reÃ§u deux appelsÂ : dâ€™abord une voix au bout du fil lui a demandÃ©
"Â comment oses-tu pleurer pour ses animauxÂ ?Â " Le second appel Ã©tait pour lui dire ces motsÂ : "Â Tu dois nous expliquer
pourquoi tu pleures, soit tu es avec nous soit tu es contre nous.Â "Â Â»  Lâ€™assemblÃ©e, qui a rendu un hommage Ã  Hafsa
Mossi jeudi, a demandÃ© l'ouverture d'une enquÃªte indÃ©pendante. Pour ce parlement sous-rÃ©gional, Hafsa Mossi avait
participÃ© Ã  la rÃ©daction dâ€™un rapport concernant la dÃ©tÃ©rioration deÂ la situation des droits de lâ€™homme au BurundiÂ en fÃ©vrier
dernier.  Selon le ministÃ¨re de la SÃ©curitÃ© publique, les suspects auraient avouÃ© recevoir des ordres et financements de
la part du Rwanda. Par le passÃ©,Â les aveux soutirÃ©s par la police burundaiseÂ se sont dÃ©jÃ  montrÃ©s incohÃ©rents. Certains
ont Ã©tÃ©Â dÃ©mentis.  
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